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OU LE PATOIS VIVRA LONGTEMPS ENCORE

Toponymes pittoresques
Ils sont légion. On pourrait peut-être essayer d'y faire un petit classement

sans prétention. On distinguerait d'abord, par exemple, ceux qui sont
particulièrement gracieux, chantants, harmonieux, doux à la bouche et à l'oreille,
comme Amandoleys, Ballalui. Cbevrilles, Closy, Cornbazeline, Floriettaz, Esser-
dilles. Hutinets, Graveline. Irettes, Lugrines, Novelet, Loucette, Rosseline,
Valerette, etc.

On aurait ensuite, par contraste, ceux
qui sont moins euphoniques, ceux qui
ne se prononcent pas sans quelque
légère difficulté, ceux qui parfois sonnent

même avec âpreté. Exemples :

Agriblieray. Charoutze. Tsarvo. Crinci-
nière, Cholochy. Crèvatsèvau, Crouma-
dire. Droutzai. Porreyrettaz. Ygouasse.
Schachtalar. etc.

Il y aurait aussi ceux qui ont quelque
chose de bizarre, d'étonnant, parfois de
comique, qui fait dresser l'oreille. Tels
seraient, par exemple: Déquemanliau.
Bourguillon. Ciserache, Clourion. Com-
bnrimboitd, Lonligue. Estranguelion.
Oucherattes. Totouraz. Trécoultiire.
Tollion. etc.

On pourrait considérer encore ceux
3 1 ouïe desquels notre première réaction

est de nous demander : Que diable
cela peut-il bien vouloir dire Exemples

: Bramafan. Corsinge, Chermignon.
Polze di Gaulés, Gros Foux. Button-
court. Prioresses, Pravidonda, Trou des
Nonnes. Piiiulhiaiisaz on Bonnevouette.

* *
H y a aux Ormonts, au sud de Vers-

'Eglise, près du Ruisseau du Plassot, à

environ 1-450 mètres d'altitude, un lieu
nommé le Déquemanliau. Qu'est-ce à

dire On appelle quemanlèta un coin
de fer muni d'une boucle que les
bûcherons plantent dans les troncs d'arbres

pour les traîner sur la neige jus¬

qu'à un chemin forestier ou jusqu'à un
cbâble par lequel ils les feront dévaler.
Le Déquemanliau est l'endroit où Ton
enlève les queinanlètè — peut-être
n'est-ce plus le cas atijourd bui. car les
circonstances ¦ peuvent avoir changé,
mais le nom a survécu. Le même
toponyme se retrouve, identique à une lettre
près, dans la commune de Champéry,
au nord de Talpage de Barme : le Dé-
quemanlieu.

Il y a plus. C'est encore aux Ormonts,
au sud de Trécbadèze. un peu à Test
du chemin du Col de la Croix, vers
1560 mètres d'altitude, que Ton trouve
Encoumaillaux. c'est-à-dire le lieu où
Ton plante les coumanlètè. autre forme
de quemanlètè.

On rencontre dans la commune neu-
ebâteloise de Saint-Biaise un toponyme
qui, à première vue, semble constituer
une véritable énigme : c'est le Trou des
Nonnes. Le français — le français
moderne du moins — est totalement
impuisant à la résoudre, mais, grâce au
patois, tout devient clair. En patois, le
mot « pressoir » se dit, suivant les
régions, troua, tré, triyé, troué, tru, trui,
etc. C'est sous cette dernière forme,
orthographiée truil ou truit, qu'il figure,
chez nous dans les anciens actes. (De là
le nom de famille Dutruit qui signifie
donc « du pressoir ». La graphie tru
est à l'origine du Trabandan lausannois,
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contraction du « tru à Bandan », le
pressoir du nommé Bandan).

Mais, au pays de Neuchâtel. sauf à

la Béroche qui disait tru, on prononçait
trou. Le couvent de femmes de la

Maigrauge possédait à Saint-Biaise un
vignoble avec maison et pressoir, d'où
le nom de Trou des Nonnes, signifiant
donc simplement « pressoir des
religieuses cisterciennes de Fribourg ».

Si le français moderne était incapable
de nous tirer d'affaire, le vieux

français, en revanche, aurait pu peut-
être nous mettre sur la voie. Au moyen
âge, en effet, <% pressoir » se disait Iroil
(devenu plus tard « treuil ») et «

pressurer », troillier. Ce dernier, la
terminaison mise à part, est exactement notre

patois Iroillî. qui est entouré de
toute une petite famille : troillâ. «

pressurée », quantité de raisin mise en une

fois sur le pressoir ; troillâre, prcssu-
rcur ; troillû, dernière goutte tirée tic

la troillâ.
Albert Chessex.

LE QUATRAIN DU MOIS

Septembre
Le colchique, en robe lilas.
Annonce que septembre est là.
En nie voyant, chacun frissonne
Et dit : « Hélas, déjà l'automne i

M. Matter.

Romands/

Le verre de l'amitié se boit au
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